
Vidéo sur le Pactum du Bienheureux Père Jordan 
Première partie - Père Peter van Meijl, SDS

Le Père Jordan a donné à son "document de cœur" un nom inhabituel, à savoir le mot latin 
"Pactum", qui signifie en anglais : treaty, covenant ou contract. Le bon Père s'est bien sûr 
inspiré des livres bibliques de l'Ancien Testament, de Noé, d'Abraham, de Moïse et des 
prophètes, qui ont tous conclu un pacte avec leur Dieu. Le terme "pactum" n'est utilisé que dans 
le Journal Spirituel et dans aucun autre écrit jordanien comme ses lettres, ses entretiens, ses 
constitutions.
En étudiant le Pactum du Père Jordan dans son Journal Spirituel, j'ai été particulièrement 
impressionné par sa date : le 1er novembre 1891 ! Le jour de la Toussaint !
1891 : 10 ans de travail acharné, de mise en place des fondements de sa Société 
d'Enseignement Apostolique en l'an 1881 ! Les fondements du deuxième degré de son œuvre 
apostolique (les soi-disant universitaires !); les fondements du troisième degré de son 
mouvement (les laïcs, hommes et femmes dans les paroisses) et le 8 décembre 1881 la 
fondation du premier degré : des hommes et des femmes se consacrant entièrement et de tout 
cœur à cette œuvre nouvelle, apostolique et missionnaire : aller jusqu'au bout de ce globe, à la 
périphérie, et : enseigner, parler, raconter la bonne histoire, apprendre, expliquer, discuter et 
écrire !
Je voudrais mentionner ici un autre événement pastoral et spirituel important de cette année-là ! 
Je cite le livre, page 18-19 !
"Le 20 septembre 1891, le frère Felix Bucher a été ordonné prêtre. Il se rendit le 27 juin 1892 
aux Etats-Unis où il travailla avec bienveillance comme l'un des premiers pionniers de la 
Province américaine. Quatre ans plus tôt, entre le 15 janvier et le 5 mars 1887, le Père Jordan 
avait pratiqué un exorcisme sur ce frère. Le Père Jordan et sa jeune communauté priante 
avaient fait l'expérience de la force du Dieu tout-puissant sur le pouvoir de Satan et sur le 
pauvre frère Félix. "La lutte contre l'esprit satanique a été répétée deux fois de plus. Cela a 
beaucoup aidé la Société", écrit le Père Jordan à Thérèse von Wüllenweber le 20 février 1887. 
La manifestation satanique contre la Société en janvier/février 1887 avait convaincu le prêtre 
diocésain et théologien Lorenz Hopfenmüller (plus tard le Père Otto) d'entrer dans le nouvel 
institut, comme il l'a déclaré comme le septième et dernier point de sa brochure sur la Société. 
Après sa guérison, le frère Félix commença des études de philosophie et de théologie et fut 
ordonné prêtre le 20 septembre 1891.
Je m'interroge : Le jour de l'ordination de l'abbé Jordan n'était-il pas un signe visible du Dieu 
tout-puissant qui est plus fort que le pouvoir du mal ? L'abbé Jordan s'est-il senti "instrument" 
de ce Dieu tout-puissant alors qu'il guérissait, avec la permission officielle du Vicariat, le pauvre 
Frère par le rite de l'exorcisme ? Le Père Jordan n'était-il pas obligé de faire un pacte avec Dieu 
le Tout-Puissant pour se protéger contre le pouvoir de Satan et pour demander au Seigneur de 
l'aide pour la suite de ses activités apostoliques ? En raison de son expérience avec Satan, 
l'abbé Jordan, dans son Pactum, a appelé Dieu Creator omnipotens (Dieu tout-puissant), 
désignant Dieu comme partenaire et aide contre Satan". (fin de la citation)
Je termine ma réflexion sur le Pactum de l'abbé Jordan : quel rôle peut-il jouer dans nos vies ? 
Dans nos communautés ? Ma réponse est la suivante. LA MEME FONCTION QU'IL A EU 
DANS LA VIE DU BLEU PÈRE JORDAN ! Je cite à nouveau le livre, page 68 : 
"Ce pacte a eu dans sa vie personnelle et apostolique le rôle et la signification d'une révision de 
vie, comme un examen de conscience ou "un instrument d'une reddition totale des années 
1891-1915" (Sœur Carol Thresher, SDS). Le Père Jordan connaissait non seulement le 
proverbe de Cicéron "pacta sunt servanda" (les pactes doivent être respectés) mais il 
renouvelait régulièrement son Pactum. Il liait également chaque renouvellement de son zèle 
apostolique ou d'un aspect de sa vie spirituelle à un événement religieux particulier. Par 



exemple, le 25 juillet 1888, l'abbé Jordan a pris des résolutions en mémoire du 10e anniversaire 
de sa première messe pour consacrer plus de temps à la prière.
La façon dont le Pactum a fonctionné dans la vie du Père Jordan devient évidente par son 
renouvellement sur une période de 25 ans. Cinq dates exactes, avec le jour, le mois et l'année 
(à l'exception d'une entrée) sont énumérées à la page 202 du journal. Le Père Jordan était 
principalement motivé par des préoccupations pastorales et spirituelles, fidèle à sa vision et à 
ses engagements en tant que Fondateur, fidèle à son amitié avec le Dieu tout-puissant dans le 
Pactum. Un coup d'œil sur chacune des dates clarifiera le contexte du renouveau", qui est 
absolument énergisant !
Chers Salvatoriens du monde entier ! Il vaut la peine de se plonger dans ce texte unique, que 
j'ai amicalement appelé : "L'histoire d'un chant de confiance sans fin". 

Vidéo sur le Pactum du Bienheureux Père Jordan 
DEUXIÈME PARTIE : Sœur Carol Thresher, SDS 

J'ai été bénie d'être impliquée dans un travail de formation continue autour du monde 
salvatorien.  Le point central de ce ministère a été notre charisme salvatorien.  Dans ce 
processus, j'ai découvert l'immense richesse de ce que nous avons appelé le Pacte avec Dieu 
du Bienheureux Père Jordan.  Ce précieux document se trouve dans le premier livre du journal 
spirituel du Fondateur, pages 202-203.  Je veux profiter de cette occasion pour vous 
encourager à prendre le temps de localiser ce trésor caché et de commencer à voyager avec la 
richesse qu'il peut évoquer dans votre propre vie et vocation salvatorienne.  Si vous n'êtes pas 
un Salvatorien, je vous encourage à découvrir comment les mots du Bienheureux Jordan 
touchent et enrichissent votre propre relation d'alliance avec Dieu.  De ce point de vue, je crois 
que le Pacte avec Dieu du bienheureux François Jordan est en effet un classique spirituel qui 
peut devenir un document de sagesse pour vous et pour tout le peuple de Dieu.  
Vous pouvez prendre le temps d'apprendre plus sur le Pacte en lisant le Volume 13 de nos 
Contributions sur l'Histoire, le Charisme et la Spiritualité Salvatorienne qui s'intitule Le Pacte du 
Bienheureux François Jordan avec Dieu.  Vous le trouverez en format électronique sur le site 
web de la Famille Salvatorienne des Etats-Unis sous Ressources.  Dans ce livre, vous 
trouverez des articles sur le Pacte par le Père Peter van Meijl et moi-même, ainsi que par 
d'autres Salvatoriens internationaux.  
Pour en revenir au Pacte lui-même, nous voyons clairement, dès le début, que le document est 
écrit comme un pacte ou un contrat entre Dieu et le Bienheureux Jourdain.  Il est 
fondamentalement relationnel et nous y entendons des échos du lien d'alliance entre Dieu et le 
peuple d'Israël.  Ses mots parlent en fait d'un partenariat entre le "Créateur tout-puissant" et 
cette "créature la plus basse". Il s'agit certainement d'un partenariat inégal et les mots choisis 
par le bienheureux Jordan soulignent cette réalité tout en montrant qu'il compte sur la 
générosité des dons du Créateur.  Dieu a donné tout ce que la créature a ensuite repris en 
générosité apostolique, devenant ainsi un partenaire dans un cycle de don total.  Il est clair que 
Dieu est la source de tous les dons et que l'appel du Pacte est pour le Fondateur de vivre une 
vie qui attire toute la création dans une relation plus profonde avec le Dieu de la vie.  Je crois 
qu'il y a un sens cosmique qui pénètre ce mouvement entre le divin et l'humain.  C'est le cœur 
de l'expérience de Dieu du bienheureux Jordan.
Cette expérience de Dieu, presque irrésistible, qu'exprime le Pacte, a été fondamentale pour le 
bienheureux Jordan.  Elle l'a maintenu centré dans l'intimité profonde de son appel personnel à 
la sainteté ainsi que dans le but et la mission de sa fondation.  Il a appris à connaître 
intimement ce Dieu cosmique qui désire la plénitude de la vie pour toute la création et veut que 
son dynamisme pénètre chaque coin de l'univers, chaque périphérie de la société, en somme, 
toute la création.   Les 25 fois et plus où le bienheureux Jourdain renouvelle ce pacte nous 
montrent à quel point il était important pour lui.  Il lui a donné une direction et du courage dans 



les moments de doute et de questionnement intense de la part des autres.  Il l'a maintenu sur le 
bon chemin et est devenu pour lui une boussole d'orientation.
Pour conclure, permettez-moi de vous assurer que je suis convaincu que le Pacte du 
Bienheureux Jourdain peut devenir plus vivant pour chacun d'entre nous.  Il nous aidera à vivre 
plus profondément notre appel personnel à la relation avec le Dieu de notre vie.  Oui, nous 
sommes également appelés à faire alliance avec celui qui nous donne tout ce dont nous avons 
besoin pour vivre notre vie et faire la différence dans le monde d'aujourd'hui.  C'est ce que le 
bienheureux Jordan espère chez les femmes et les hommes de tous horizons qui se sentent 
appelés à être des apôtres, à être la bonté et la gentillesse de Jésus dans le monde 
d'aujourd'hui. 

La vidéo sur le PACTUM du bienheureux François Jordan 
Troisième partie - M. Christian Patzl, ICDS

Si nous regardons le bienheureux François Jordan, nous voyons aujourd'hui un homme qui vit 
entièrement de Dieu et entièrement en Dieu. Ses témoignages écrits nous permettent de 
découvrir un homme qui a promis toute son humanité à Dieu, et qui n'a placé aucune autre 
valeur dans la vie plus haut que Dieu. "Ayez vos conversations spirituelles avec le Sauveur. 
Asseyez-vous humblement et docilement à ses pieds et écoutez attentivement ses paroles", 
peut-on lire dans son "Journal spirituel". Nous ne trouvons pas ici une théologie ambitieuse, ni 
une pieuse soumission, mais la simplicité d'une rencontre avec Dieu, comme d'une personne à 
une autre. Et plus loin, nous pouvons lire : "Écoutez toujours la voix de la grâce" : "Écoutez 
toujours la voix de la grâce et suivez-la malgré les difficultés.
Ce que nous appelons aujourd'hui, de manière un peu lourde, un pacte ou un contrat, était tout 
simplement un OUI d'amour à un Dieu à qui appartient le monde entier, qui embrasse le ciel et 
la terre, qui est tout entier. C'est certainement la raison pour laquelle Jean-Baptiste ne pouvait 
pas limiter le but de ses fondations à un seul apostolat particulier. De même, il ne pouvait pas 
se joindre à un mouvement religieux de l'époque, parce qu'on le trouvait beaucoup trop "petit" 
pour lui.
Que signifie pour nous aujourd'hui cette alliance, ce OUI d'amour ? En tant que successeurs 
spirituels du bienheureux François, nous, les membres de la famille salvatorienne, continuons à 
vivre cette alliance en tant que prêtres, frères, sœurs ou laïcs salvatoriens. Avec notre 
engagement, notre vœu, nous disons "oui" pour cultiver et intensifier cette relation intime avec 
Dieu et pour suivre le chemin salvatorien.
Il n'est certainement pas donné à tout le monde de vivre une telle relation intime avec Dieu 
toujours ouvertement. De plus, les circonstances culturelles et temporelles sont différentes 
aujourd'hui et, dans certains environnements, il n'est souvent pas vraiment approprié d'en 
parler. En tant que prêtre, frère ou sœur, cela peut être plus facile, mais en tant que Salvatorien 
laïc, vous pouvez rapidement vous retrouver sur un terrain où vous ne voulez certainement pas 
aller. Ici, il est nécessaire d'apprendre à avoir un bon sens de la situation à portée de main, 
certains diraient même de devenir élastique dans la situation. D'une part, il n'est pas nécessaire 
de toujours se jeter à l'eau. D'autre part, il est néanmoins nécessaire d'être clair là où c'est 
nécessaire. Et ce faisant, nous pouvons faire confiance à Dieu, à l'instar de Jean-Baptiste.
J'utilise volontairement ici le prénom du fondateur, car nous devrions et devons nous rapprocher 
de lui spirituellement. Il demande humblement qu'on lui permette d'être un instrument adéquat 
pour Dieu et de révéler l'amour de Dieu aux autres. Ce n'est pas pour rien qu'il a écrit dans son 
journal : "Plongez dans l'océan de l'amour de votre Dieu". Pour moi personnellement, ce pacte 
avec Dieu, ce YES, est une connexion profonde et une expérience mystique. La décrire est à la 
fois simple et compliqué, mais se sentir comme dans un nuage environnant est probablement la 
meilleure façon de la décrire. Et je pense que cela a dû être similaire pour Jean-Baptiste, et 



peut-être pour beaucoup d'autres Salvatoriens qui ont marché ou marchent sur le même 
chemin.
Mais malgré toute l'euphorie spirituelle, restons terre à terre et regardons la réalité en face, 
parce que nous ne réussissons pas toujours et que tout ne se passe pas toujours bien. Nous 
sommes tous des êtres humains, avec des hauts, des bas et des côtés sombres. Nous 
essayons de répondre à nos défis quotidiens du mieux que nous pouvons. Nous vivons en 
relation avec Dieu - que nous le voulions ou non, que nous en soyons toujours conscients ou 
non.
Nous ne savons pas si Dieu a des mains, car personne ne peut imaginer Dieu, ni même s'en 
approcher. Mais ce que nous pouvons expérimenter sans cesse, c'est sa proximité perceptible, 
pour autant que nous nous impliquions dans la pensée de sa présence. C'est dans la prière que 
cela se passe le mieux, tout simplement dans la conversation avec lui. Nous savons de Jean-
Baptiste qu'il était constamment en conversation et en échange avec Dieu. Des témoins 
rapportent qu'il était presque constamment absorbé par la prière. Une telle proximité et un tel 
lien avec Dieu doivent grandir et ne se font que rarement comme ça. Cela demande du courage 
et une certaine ouverture. L'expérience montre que c'est précisément là que nous pouvons faire 
confiance à l'aide et au soutien de Dieu. Il ouvre les portes et les fenêtres, prépare le chemin 
pour que nous puissions venir à lui. Mais nous devons nous-mêmes passer par là et nous 
engager sur le chemin.


